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D. Qa'est'Ce que la mauvaise mort ?

B. C'est celle qui arrive à celui qui est en péché mortel.

D. Que devons nonit penser de ces deux sortes de morts f
R. Nous devons désirer la bonne mort, etfraindre extrê"

mement la mauvaise mort.

D. Qui sont ceux qui font une bonne mort ?

11. Ce sont ordinairement ceux qui ont vécu saintement.

D. Mais ne peut-on pas faire pénitence, à la mort ?

H. On le peut absolument, avec la grâce de Dieu; maïs
cela est rare, et l'on ne doit point compter là-dessus.

B. Que doit faire un chrétien, pendant sa vie ?

R, Il-doit se préparer à la mort.

D. Est-il permis de désirer la mort ?

R. Quand on la désire par impatience ou par colère,

c'est un gaand péché ; mais il est bon do la désirer
pour voir Dieu, et pour ne le plus offenser sur.la terre.

D. Est-il permis de se donner la mort à soi-même ?

R. Non, ce serait un grand crime, parce que nous ne
sommes pas maîtres do notre vie.

Parabole du riche gui bâtissait des greiiiers. St. Luc, ch. 12.

Pratiques. 1. Demander chaque jour, à Dieu, la grûce d'une
bonne mort.
Prendre chaque mois, un jour pour se préparer à la mort,
se confesser et communier ce jour là, comme s'il était le
dernier de notre vie.

Si on a du bien, faire son testament, pendant qu'on est en
santé, pour n*avoir point d'inquiétude dans la dernière
maladie.

2.

3.

L. DU JUGEMENT.
I). Que deviendra notre âme après la mort f
R. Elle ira paraître devant Dieu pour en être jugée.
D. Combien y a-t-il de jugemens ?

R. Il y en a deuxj le jugemens particulier, et le juge-
ment général.

D. Qm!&TiiQxià(iZ-\0}i^ ^îir \e jugement particulier ?
D. C'est celui que Dieu fait de chaque âme, immédiate-

ment après la mort.

D. Sur quoi les juge-t-il ?
'

R. Il les juge sur le bien et le mal qu'elles ont faits.
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